
1 Sm26, 2-23
17Saül reconnut la voix de David et demanda : « David, mon fils, est-ce bien toi qui me parles ? » – « C'est bien moi, mon roi », répondit David. 18Et il ajouta : « Pourquoi le roi me poursuit-il ? Que lui ai-je fait ? Quel mal ai-je commis ? 19Que le roi veuille bien écouter ce que j'ai à lui dire : Si c'est le Seigneur qui t'a poussé à agir ainsi contre moi, qu'il se laisse apaiser par un sacrifice. Mais si ce sont des êtres humains, que le Seigneur les maudisse. En effet, on me chasse aujourd'hui, on m'empêche de résider dans le pays que le Seigneur a accordé à son peuple, et c'est comme si on me disait : “Va adorer d'autres dieux !” 20Mais moi, je ne veux pas mourir loin de la présence du Seigneur. Pourquoi le roi est-il parti en guerre contre moi, une simple puce ? Pourquoi me pourchasse-t-il, comme on chasse une perdrix dans les montagnes ? »
21Saül s'écria : « Je suis coupable ! Reviens, David, mon fils, je ne te ferai plus de mal, puisque cette nuit tu as respecté ma vie. Je me suis conduit comme un insensé, je me suis lourdement trompé ! » 22David répondit : « La lance du roi est ici ; que l'un de ses jeunes soldats vienne la récupérer. 23Que le Seigneur récompense chacun de nous pour son respect du droit et de sa fidélité. Aujourd'hui le Seigneur t'avait livré en mon pouvoir, mais je n'ai pas voulu attenter à ta vie, car tu es le roi choisi par le Seigneur. 

1 CO15, 45-49
45En effet, l'Écriture déclare : « Le premier homme, Adam, devint un être vivant » ; mais le dernier Adam est rempli de l'Esprit qui donne la vie. 46Ce n'est pas le spirituel qui vient le premier, mais c'est le matériel : le spirituel vient ensuite. 47Le premier Adam a été fait de la poussière du sol ; le deuxième Adam est venu des cieux. 48Les êtres terrestres sont pareils à celui qui a été fait de la poussière du sol, tandis que les êtres célestes sont pareils à celui qui est venu des cieux. 49Et de même que nous sommes à l'image de celui qui a été fait de la poussière du sol, de même nous serons à l'image de celui qui est venu des cieux.

Psaume 103

7Il a fait connaître ses projets à Moïse, ses exploits au peuple d'Israël.
8Le Seigneur est plein de tendresse et de bienveillance, il est lent à la colère et d'une immense bonté.
9Il ne fait pas constamment des reproches, il ne garde pas éternellement rancune.
10Il ne nous a pas punis comme nous l'aurions mérité, il ne nous a pas fait payer le prix de nos fautes.
11Sa bonté pour ceux qui reconnaissent son autorité est immense, immense comme le ciel au-dessus de la terre.
12Il met entre nous et nos mauvaises actions autant de distance qu'entre l'est et l'ouest.
13Comme un père est tendre avec ses enfants, le Seigneur est tendre avec ceux qui reconnaissent son autorité.
14Il sait bien, lui, de quoi nous sommes faits : il se souvient que nous sommes poussière.
15La vie de l'être humain fait penser à l'herbe : comme l'herbe des champs, elle commence à fleurir
16mais elle périt dès que passe le vent brûlant, la voilà disparue sans laisser de trace.
17Mais la bonté du Seigneur, pour ceux qui reconnaissent son autorité, dure depuis toujours, et elle durera toujours. Sa justice reste acquise aux enfants de leurs enfants,
18pour ceux qui gardent son alliance et qui se souviennent de mettre en pratique ses exigences.




Luc 6, 27-38

Aimez vos ennemis
27Mais je vous le dis, à vous qui m'écoutez : aimez vos ennemis, faites du bien à ceux qui vous haïssent, 28bénissez ceux qui vous maudissent et priez pour ceux qui vous maltraitent. 29Si quelqu'un te frappe sur une joue, présente-lui aussi l'autre ; si quelqu'un te prend ton manteau, ne lui refuse pas non plus ta chemise. 30Donne à quiconque te demande quelque chose, et si quelqu'un te prend ce qui t'appartient, ne le réclame pas. 31Faites pour les autres exactement ce que vous voulez qu'ils fassent pour vous. 32Si vous aimez seulement ceux qui vous aiment, pourquoi vous attendre à une reconnaissance particulière ? Même les pécheurs aiment ceux qui les aiment ! 33Si vous faites du bien seulement à ceux qui vous font du bien, pourquoi vous attendre à une reconnaissance particulière ? Même les pécheurs en font autant ! 34Si vous prêtez seulement à ceux dont vous espérez qu'ils vous rendront, pourquoi vous attendre à une reconnaissance particulière ? Des pécheurs aussi prêtent à des pécheurs pour qu'ils leur rendent la même somme ! 35Au contraire, aimez vos ennemis, faites-leur du bien et prêtez sans rien espérer recevoir en retour. Vous obtiendrez une grande récompense et vous serez les enfants du Dieu très-haut, car lui, il est bon pour les ingrats et pour les méchants. 36Soyez pleins de bonté comme votre Père est plein de bonté.
Ne jugez personne !
37Ne portez pas de jugement et Dieu ne vous jugera pas non plus ; ne condamnez pas et Dieu ne vous condamnera pas ; pardonnez et Dieu vous pardonnera. 38Donnez et Dieu vous donnera : on versera dans la grande poche de votre vêtement une bonne mesure, bien serrée, secouée et débordante. La mesure que vous employez pour mesurer sera aussi utilisée pour vous. »



Chers amis,

Luc 6, 27-38  Aimez vos ennemis - rien que ça
le texte de la règle d'or disent les initiés, histoire d’enfoncer le clou!
Un de ces textes auquel on a pas envie de se frotter, râpeux à souhait. Bonne nouvelle qu’ils disent…
Dans une société capitaliste, basée sur un modèle de consommation et de technicité exponentielles, qui devient fanatique et ne parle que de défiance et de fermer les frontières… Une société où l’on pense détenir une solution à tous les problèmes (IA) ou La vérité parce qu’on la tient dans la main (Bible).

je vais tenter de partager avec vous les idées qui me sont venues à la lecture de ce texte.

Luc dans ce chapitre 6 nous parle de Jésus qui monte sur une montagne pour prier et appeler ses 12 disciples. Ce n’est pas donné à tout le monde de grimper en haut d’une montagne, il le sait, alors il redescend dans la plaine et commence un grand discours d’enseignement, dont nous avons lu une partie ce matin. Un discours qui s’adresse à une foule (v 17) dont nous faisons partie encore aujourd’hui.
Et pour nous réveillez, il commence par une injonction paradoxale: « Aimez vos ennemis »
et il insiste avec 4 impératifs: aimez - faites du bien - bénissez - priez
et ces verbes n’ont pas n’importe qui comme destinataires: vos ennemis - ceux qui vous haïssent - vous maudissent - vous maltraitent.
et enfin 4 renoncements à mettre en oeuvre: donne - donne - donne - donne (ta joue, ton manteau, ta chemise, ce qu’il y a au plus profond de toi: ton essence - l’amour c’est à dire qu’il nous demande de reconnaitre comme don ce qu’on nous prend, ce qu’on nous vole)
Et j’imagine que cette foule se retrouve, tout comme nous, un peu sonnée…

Alors en bon pédagogue, il reprend:
Le v 31 Ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites le de même pour eux
est reformulé au v 35 Mais aimez vos ennemis, faites du bien, et prêtez sans rien espérer.
en somme, réfléchissez à ce que vous voudriez recevoir, donnez, mais douche froide : n’en attendez rien

La fameuse règle d’or:
Quand on cherche un peu, on se rend compte que dans notre faiblesse nous avons tendance à décrire cela comme une éthique de la réciprocité, qui nous dit-on serait un principe fondamental qui se retrouve dans toutes les cultures et grandes religions et aurait inspiré la déclaration des droits de l’homme. Tout le monde connait, aujourd’hui, il y a 2000 ans, intuitivement, tout le monde comprend.

Mais voilà, est-ce bien là ce qu’il faut comprendre? Non, cette règle d’or n’est pas une éthique de la réciprocité, Jesus est clair: « aimez ceux qui nous aiment », « faire du bien à ceux qui nous font du bien », « prêtez à ceux qui peuvent rendre», tous ces moments  dans lesquels notre action est un calcul ou attend un retour sont bien insuffisants.

Jesus vient nous faire faire ce pas de coté, qui nous invite à faire une action pour quelqu’un à qui nous n’aurions pas pensé spontanément, ce petit plus dans l’apparente banalité de cette règle d’or qui la transforme en quelque chose de plus grand, plus fort, plus exigeant, l’éthique du royaume. Quelquechose qui n’est pas de l’ordre de la réaction mais de l’action, quelque chose qui n’est pas intuitif mais réfléchi.
Et il nous donne un mode d’emploi: prenez le temps de discerner, mais n’énoncez pas de jugement ni de condamnation, pardonnez par pure bonté, absolvez, donnez.
Jésus nous parle d’un amour qui n’est pas un sentiment, pas quelquechose d’intuitif auquel on réagit, non un amour qui est une action, réfléchie, pesée, qui quand elle est juste porte en elle ce fruit, cette émotion qui vient en récompense.
	
	Post-it: Prenons le temps de réfléchir à ce geste, à cette parole que nous aimerions recevoir. 
	Nous irons collé nos post-it sur la porte du temple
	Et en partant chacun pourra en prendre un au passage pour tenter de mettre cela en oeuvre pour un autre.


Mais gardons pas ces actions entre nos murs
Jesus vient une fois de plus dépoussiérer nos habitudes et nous bousculer dans nos certitudes. On oublie la loi du talion qui pose le principe de la stricte compensation juste et on s’ouvre à l’éthique du royaume. Cette éthique du don et de l’amour est active, il s’agit de combattre le mal par le bien.
Jesus nous met en garde, les pêcheurs aussi prêtent aux pêcheurs, nous pouvons facilement faire une mauvaise interprétation de cette règle d’or. Comment définir le « eux », faites le de même pour eux.
Qui eux? eux, qui ont le même avis que moi? eux, qui ont la même couleur de peau? eux, qui ont le même intérêt? eux, qui habitent le même pays? eux, qui ont une orientation sexuelle différente….  et maintenant: eux, qui sont vaccinés? eux, qui ne sont pas vaccinés?… 
Non, eux, les autres, tous les autres que moi, tous sans exceptions.
Nous voyons bien depuis des mois que cette pandémie associée à la peur de l’inconnu, de la mort aussi, laisse une violence s’insinuée dans le coeur de notre société, de nos familles, de nos amitiés. Une violence amplifiée par les réseaux sociaux qui relayent le bon et le mauvais sans filtre.

nul n’est coupable d’être malade, 
Nul n’est coupable d’avoir peur, la peur est bien souvent irrationnelle et elle nous paralyse et nous amène à nous recroqueviller sur nous-mêmes 
A la suite de Jésus, tentons d’écouter sans jugement, d’ouvrir cet espace où la peur peut se dire et être apaisée afin de nous permettre de remettre nos vies en action. 


Et pourquoi tout cela?
Parce que c’est ce que Dieu fait lui-même, parce qu’il sait bien, lui, de quoi nous sommes fait et qu’il règne sur tout ce qui existe(PS 103 v 14/19) il connait nos ombres et nos lumières, nos défauts et nos talents, nos mauvais et nos bons jours. Parce qu’il a ce savoir global que nous n’avons pas, il peut être un juge impartial et plein d’Amour. Il sait que nous ne sauront pas être à la hauteur, mais il nous a fait à son image alors il nous demande simplement/au moins d’essayer d’aimer comme lui notre prochain. Comme on dit chez nous: pas d’obligation de résultat mais obligation de moyens.

Allez dans la force de son amour, Amen.





